
« Je déteste cette maison! » me suis-je écrié si soudainement et 
si intensément que je m’en suis moi-même étonné. Je venais 
de retirer le soffite endommagé pour le réparer quand un nid 
d’oiseau m’est tombé dessus, répandant plumes, terre et herbe 
séchée dans mes cheveux, sur mon visage et dans mon gilet. « 
Ahhhh! » Un autre revers et une autre contrariété s’ajoutaient 
à ma liste grandissante des réparations que notre nouvelle 
maison exigeait.

Comme la plupart d’entre vous le savent, Agnes et moi avons 
acheté une maison à retaper, et nous sommes en mode réno 
depuis la mi-août. Il y a longtemps qu’a disparu de mon esprit 
l’image romancée des rénovations que nous offrent diverses 
émissions de téléréalité comme Property Brothers, Love it or 
List it et Holmes on Homes. À dire vrai, les transformations en 
un seul jour respectant un très petit budget sont irréalistes. Les 
rénovations sont frustrantes, prennent du temps et sont souvent 
assommantes. Elles ressemblent beaucoup aux rénovations 
spirituelles.

Lorsque Agnes et moi avons décidé d’acheter une maison à 
remettre à neuf, mon aînée m’a dit qu’elle avait l’impression que 
Dieu allait me rénover le cœur en même temps que nous allions 
rénover notre nouvelle maison. Elle avait raison. J’ai découvert 
des parallèles entre ce que nous vivons dans nos travaux et ce 
que Dieu cherche à faire dans mon cœur.

Comme pour les rénovations résidentielles, les rénovations du 
cœur exigent la courageuse démolition de barrières spirituelles. 
En tant que propriétaires officiels de notre nouvelle demeure, 
nous nous sommes vite rendu compte que les rénovations qui 
s’imposaient n’étaient pas que de nature cosmétique. Il allait 
s’agir d’un long processus de démolition.

Au fil du temps, la maison était devenue encombrée de murs et 
d’obstacles. Sa beauté et sa fonctionnalité potentielles n’étaient 
pas mises en valeur parce qu’elle avait été négligée durant des 
années. Or, il arrive souvent que des recoins de notre cœur 
s’encombrent et deviennent dysfonctionnels. Il peut toutefois 
s’avérer ardu d’en abattre les barrières, surtout dans le cas où 
des façons de penser, d’être et de réagir malsaines sont bien 
enracinées. Il peut être difficile de déloger de vieux modes 
d’adaptation, d’analyse et de comportement du fait que nous 
avons tendance à nous y attacher. Une de ces barrières m’est 
apparue clairement durant mes travaux de rénovation : une 
grande colère. J’avais la mèche courte et peu de patience. Mes 
excuses ne suffisaient plus… Il me fallait m’attaquer à mon 
agitation intérieure et avoir le courage de mettre la hache 
dedans! D’un cœur repentant, j’ai présenté mes excuses à ma 
femme et j’ai demandé à Dieu de me rénover comme il le jugeait 
bon.

Mais il n’en avait pas fini avec moi. Il devait aller plus en 
profondeur, ne se contentant pas d’abattre des murs intérieurs, 
mais aussi de révéler ce qu’ils dissimulaient. Comme pour les 
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Cumul à date  (le octobre 30, 2020)
Objectif de foi total pour 2020                                     
Total cumulé jusqu’à ce jour                                                       
Excédent/manque à gagner                                              
*64.86% de l’objectif de foi pour

$16,067,161
$10,421,181 

(5,645,980                                        
*
)

Global Advan Mise à jour du Fonds pour l’œuvre mondiale

Le Fonds pour l’œuvre mondiale (FOM) couvre les frais reliés à l’envoi et au soutien des ouvriers 
internationaux (OI) outre-mer — les salaires, les avantages sociaux et les frais associés au 
ministère dans divers pays. Certaines de ces sommes sont aussi affectées à la formation d’OI.

Grâce au FOM, les OI annoncent l’Évangile aux peuples peu évangélisés, des gens qui n’ont 
peut-être même jamais entendu le nom de Jésus.

rénovations d’une maison, les rénovations du cœur révèlent des 
fissures cachées et des dangers potentiels. Chaque fois que nous 
abattions un mur ou que nous ouvrions le plafond d’une pièce, 
nous découvrions des défauts graves et même dangereux. Le 
filage rafistolé ressemblait à des spaghettis et la plomberie mal 
configurée et rouillée risquait de mener à la catastrophe. Nous 
avons fini par tout remplacer. Dans notre vie spirituelle, il est 
facile de taire ou de cacher les problèmes qui menacent notre 
vitalité et notre liberté spirituelles. Nous faisons des compromis 
ou nous contournons le problème, mais ce n’est qu’une question 
de temps avant que quelque chose éclate et révèle qui nous 
sommes.

Ma colère sous-jacente dissimulait un lot de déceptions me 
poussant à revendiquer à tort mes droits auprès de Dieu. Je lui 
disais, par exemple : « Je me démène pour te servir, Seigneur. 
Je fais beaucoup de sacrifices. J’y consacre une tonne d’énergie, 
alors tu devrais me laisser respirer. Ça te coûterait rien de faire en 
sorte que toutes mes rénovations se passent sans complications. 
» Résultat : quand des complications survenaient, ma colère 
croissait parce que j’avais l’impression que Dieu négligeait de 
récompenser mes actes de service. Pardonne-moi, Jésus!

Comme pour les rénovations résidentielles, les rénovations 
du cœur reposent sur l’intervention opportune d’une aide 
extérieure. Tout bon bricoleur en arrive au point de reconnaître 
avec humilité qu’il doit demander de l’aide. Je n’oublierai jamais 
la fois où je me suis assis, épuisé et dépassé, sur un tas de 
décombres avant de m’écrier : « Jésus, je te demande de m’envoyer 
un ange. J’ai besoin d’aide. » Quelques minutes plus tard, on est 
venu frapper à ma porte. C’était mon voisin, qui m’offrait de me 
prêter main-forte. Il est très habile dans tout ce que je n’arrive 
pas à faire et il ne cesse de m’aider depuis dans mes travaux de 

rénovation. Dieu s’est également servi de lui pour me rappeler 
que je ne suis pas seul. Dans son livre intitulé Renovation of the 
Heart, Dallas Willard décrit ainsi les rénovations spirituelles : 
« La formation spirituelle désigne essentiellement le processus 
par lequel l’Esprit façonne le monde intérieur du chrétien, de 
sorte qu’il devienne le for intérieur de Christ lui-même […] Il 
en résulte que la vie ‟extérieure” de la personne devient de plus 
en plus l’expression naturelle de la réalité intérieure de Jésus et 
de ses enseignements. Lui obéir et l’imiter deviennent toujours 
plus partie intégrante de notre être. »

La rénovation du cœur correspond à un processus dirigé par 
l’Esprit. Dieu est l’ultime rénovateur. Il est toujours à l’heure 
et fin prêt, et son ouvrage est de la plus grande qualité. Voici 
comment l’apôtre Paul le décrit : « Et nous tous qui, le visage 
découvert, contemplons, comme dans un miroir, la gloire du 
Seigneur, nous sommes transformés en son image dans une 
gloire dont l’éclat ne cesse de grandir » (2 Corinthiens 3.18). Seul 
le Saint-Esprit peut nous transformer; Dieu nous appelle donc 
à communier intimement avec lui. Comme pour Moïse dans 
l’Ancien Testament, qui a rencontré Dieu et qui rayonnait de sa 
gloire, Dieu nous invite à communier intimement avec Jésus et 
à nous laisser remplir de la lumière de sa sainte présence. À la 
différence que la gloire de Moïse était temporaire et la nôtre est 
éternelle. Elle ne faiblit jamais. Notre vie intérieure devient la 
vie même de Christ! C’est ce qui s’appelle être rénové!

Avez-vous des murs à abattre ou du filage à remplacer? Ne 
tardez plus. Invitez Dieu dans les coins les plus retirés de votre 
cœur et abandonnez-vous à lui. Il perfectionnera son œuvre 
en vous!


